
22ème DIMANCHE

L’épreuve

Le cadre

Si l’on a gardé la construction sommaire d’église avec des pierres (cf. dimanche dernier), on place le décor en vue, en y plantant au centre une croix (un crucifix, par exemple). A défaut de construction, on place une croix à côté du livre de la Parole.

Le sujet : l’épreuve sur la route de l’Église.

Rappelant la foi de Pierre, l’évangile de Matthieu passe aussitôt à l’annonce, par Jésus, de la Croix. « Si quelqu’un veut marcher derrière moi qu’il prenne sa croix » (phrase affichée).

Dans le souvenir réjouissant de la fondation de l’Église (cf. liturgie du 21ème dimanche) s’introduisent le contraste et le paradoxe du salut par la Croix. " Celui qui veut sauver sa vie la perdra, mais qui perd sa vie à cause de moi, la gardera. "

Qu’est ce que veut dire porter sa croix ? L’animateur fait exprimer ce qui peut être une croix dans une vie d’enfant (maladie, séparation des parents, échec, accident, abandon d’un ami, etc.).
Le point d’ancrage liturgique : l’Église et la croix.

Dans la célébration de la messe, où figure toujours une croix, l’Église avec son Seigneur, porte la croix pour le salut du monde. Chaque messe est l’acte rédempteur, crucifiant, offert par le Christ.

La lecture choisie : l’évangile selon saint Matthieu, chap.16, 21-27. 

Jésus annonce sa mort et sa résurrection. Il réprimande Pierre qui lui fait des reproches : " Cela ne t'arrivera pas. " La lecture peut se faire à trois voix. Le récitant, Pierre, Jésus.

L’action 

En disposant d’un lot de photos de magazines d’actualité et de titres découpés de quotidiens, il s’agit de les classer en deux colonnes, sur un panneau au mur. D’un côté, les « pensées de Dieu », de l’autre, les  « pensées des hommes » (cf. la remontrance de Jésus à Pierre : " Tes pensées ne sont pas celles de Dieu, mais celles des hommes.")

Par un échange libre sur les photos et titres que les enfants feuillettent, on discerne ensemble ce qui relève plutôt d’une colonne ou de l’autre. On fixe ainsi, au fur et à mesure les documents de chaque côté, en laissant tomber ce qui est ambigu ou inclassable. En final, bien sûr, on chante. Par exemple « Rude est le chemin » A184.

Le déroulement

· Accueil et salut liturgique.

· Lecture. Évangile  de Matthieu 16, 21-27.

· Action. Classement de photos et titres d’actualité, selon les « pensées des hommes » et les « pensées de Dieu ».
· Chant. « Rude est le chemin » A 184.

La préparation matérielle

· La phrase affichée: « Si quelqu’un veut marcher derrière moi, qu’il prenne sa croix. »
· La construction de pierres du 21ème dimanche, avec une croix.
Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu

En ce temps-là, Jésus commença à montrer à ses disciples qu'il lui fallait partir pour Jérusalem, souffrir beaucoup de la part des anciens, des chefs des prêtres et des scribes, être tué, et le troisième jour ressusciter. Pierre, le prenant à part, se mit à lui faire de vifs reproches : " Dieu t'en garde, Seigneur ! Cela ne t'arrivera pas. " Mais lui, se retournant, dit à Pierre : " Passe derrière moi, Satan ! Tu es pour moi une occasion de chute : tes pensées ne sont pas celles de Dieu, mais celles des hommes. " 

Alors Jésus dit à ses disciples : " Si quelqu'un veut marcher à ma suite, qu'il renonce à lui-même, qu'il prenne sa croix et qu'il me suive. Car celui qui veut sauver sa vie la perdra, mais qui perd sa vie à cause de moi la trouvera. Quel avantage, en effet, un homme aura-t-il à gagner le monde entier, si c’est au prix de sa vie ? Et que pourra-t-il donner en échange de sa vie ? Car le Fils de l'homme va venir avec ses anges dans la gloire de son Père ; alors il rendra à chacun selon sa conduite. "
Jérémie 20, 7-9 


Psaume 62 


Romains 12, 1-2 


Matthieu 16, 21-27
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